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Érigés au début du XX
ème

 siècle, dans plus de 38 000 communes 

françaises, ils font aujourd'hui partie du paysage. 

A Heubécourt, il est dressé, prés de l’église sur la place publique. Il 

sert de rond-point et passe inaperçu. Une ou deux fois par an, en mai et en 

novembre, ce monument érigé pour commémorer et honorer les soldats, et 

plus généralement les personnes tuées ou disparues par faits de guerre, est 

à l'honneur. 

Le monument aux morts 
Constitué d’un obélisque de pierre posé sur un socle carré avec deux 

niveaux, il est surmonté de la Croix de guerre
1
 en pierre. Ce monument 

mortuaire n’abritant aucun corps est un cénotaphe 

Dés le 23 février 1919, il y a un projet d’érection d’un monument 

aux morts. Le 18 mai, le projet est confirmé. Le 28 juin le conseil 

municipal vote son emplacement définitif au centre de la place. Avec 4 

obus verticaux de 150 et entouré d'une grille sur laquelle grimpe un rosier, 

ce monument est dessiné par l'instituteur d'Heubécourt Achille Barthélemy 

Bocage
2
. Un premier croquis, présenté au conseil municipal, est approuvé 

le 25 septembre 1919, et le schéma définitif avec les différentes 

inscriptions est validé le 30 octobre 1919, soit deux ans avant la loi de 

1921, instaurant l’installation d’un monument pour les « morts pour la 

patrie » dans les communes. 

 

              Plan de situation du 20 octobre 1919 
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Croquis, du 25 septembre 1919,                                    réalisé par Achille Bocage, l’instituteur. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Chaque face est ornée, dans sa partie supérieure, d'une feuille de palmier, d'une branche de chêne ou de 

laurier avec un casque et une branche de houx avec une épée, en bronze. Le palmier est le symbole de la victoire 

et du martyre et le houx de la persistance et l’immortalité. Les ornementations en bronze sont ajoutées après 

l’inauguration. Les noms sont inscrits par ordre de date de décès. 

Et sur la face sud, une épitaphe patriotique « Gloire à notre France éternelle, Gloire à ceux qui sont morts 

pour elle »  

Dans la partie basse, sur trois faces du socle sont gravés, en lettres dorées sur une plaque de marbre noir, 

les noms des 13 morts
1
 ou disparus des deux communes d'Heubécourt et d'Haricourt (non encore réunies à cette 

époque) d'après la date de disparition. 

Aujourd'hui pratiquement illisibles, trois médailles militaires, Croix de guerre
2
 sont fixées à la base du 

monument. La Croix de guerre est une médaille attribuée à un soldat pour des actes de bravoure ou d’héroïsme. 

 

Les inscriptions 
Façade Sud Façade Nord Façade Ouest Façade Est 

Vers l’église Vers rue Chevreuse Vers le manoir Vers T. Cahagne 

Les municipalités et les 

habitants des communes 

d’Heubécourt et 

d’Haricourt à leurs fils 

morts pour la France 

Maillard Louis  

Noury Louis 

Clérot Joseph  

Petit Francisque 

Richard René 

Geffroy François 

Jacquet Émile 

Miral Henri 

Philippe Robert 

Bocage Achille 

Oizel Fernand 

Jacquet Albert 

Lorne René 

 
Palme en pierre Branche de houx et épée Chêne et casque Palme en bronze 

Médaille militaire Maillard Louis Auguste Jacquet Émile  Oizel Fernand 
Un éclat d’obus sur la façade Nord fait apparaître seulement Y pour Noury. 

 L’expression «mort pour la France» est décidée par la loi du 2 juillet 1915, attribuée automatiquement 

aux combattants tués à l’ennemi. 

                                                 
1
 Sites internet consultés ; mémoire de hommes, généanet, le grand mémorial  et archives départementales du 27 et du 76. 

2
 La croix de guerre fut créée en 1915. 
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 Après la seconde guerre mondiale, une plaque de marbre blanc avec les noms des frères Hervé ; Lucien 

et Maurice, est fixée sur le bas de la façade sud.  

 

Le 28 Juin 1919, il y eut un vote concernant son emplacement soit le long du mur du manoir soit sur la place à 

son emplacement actuel. 

 Le 29 juin 1919, l’entreprise Renault-Cherville, marbrier monument funéraire, 7, route de Magny à 

Vernonnet présente un devis s'élevant à 4 223 fr. Elle réalise ce monument dont le coût final au 9 avril 

1920 s'élève à 4 723,20 francs financé de la façon suivante : 

Participation de la commune d’Heubécourt 1 600,00 frs 

Participation de  la commune d’Haricourt 800,00 frs 

Une souscription auprès des habitants des deux communes  2 323,10 frs 

 En avril 1921, Georges Chédeville présente un devis de 473,25 frs pour le terrassement pour une grille 

pourvue d’une porte avec pose.. 

 

 Le 18 mai 1921, une invitation est rédigée pour l’inauguration du monument.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 Le dimanche 29 mai 1921, l’inauguration a lieu à partir de 16 h, en présence ; 

 des maires et conseils municipaux d’Heubécourt et d’Haricourt 

 de Monsieur Sauret, sous-préfet de l’arrondissement des Andelys  

 de Monsieur Prosper Josse
3
, député de l’Eure 

 de Monsieur Villard, conseiller d’arrondissement du canton d’Écos  

 du commandant Comte Antoine de Salverte
4
, ancien combattant 

 du capitaine Achille Barthélemy Bocage, mutilé de guerre.   

 de la compagnie de sapeurs pompiers
5
 d’Heubécourt et son chef le lieutenant Georges Chédeville

6
.  

 des enfants des écoles et leurs instituteurs et la musique de Tourny.  

 de Monsieur Édouard Monfilliatre, maire d’Ecos,  

 de Monsieur Delarue, maire de Mézières, Monsieur Troissin président des anciens combattants.  

 

 

  La remise du monument fut faite au nom du comité de souscription par M. Gavelle qui prononça un 

discours suivi de celui de Messieurs Troissin, Bocage A., Blot A., le commandant de Salverte, Josse 

(député) et une allocution de Mr Sauret.  

Au cours de la cérémonie, la médaille militaire fut remise à Monsieur Troissin grièvement blessé en 

allant chercher sous le feu de l’ennemi, à travers les fils barbelés un de ses camarades blessé. 
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Le devis pour l’entourage du monument avec une grille pourvue d’un portillon d’un montant de  

1 867,25 frs est voté par le conseil municipal du 13 Juin 1921, Les travaux sont réalisés par Mr Chédeville.  

 

Les victimes 
 Grade Recruté Matricule Décès  
Bocage Achille Alfred Caporal        24

éme
 RI Rouen Sud 1314 disparu Anderlues

7
      Belgique 

Clérot Joseph Dormancy   Sapeur         3
éme

 RG Rouen Sud 1697 disparu Douaumont  55 

Geffroy François Marie Soldat        73
éme

 RIT Guingamp 969 disparu Trélon 59 

Jacquet Albert Soldat        22
éme

 RIT Rouen Sud 832 mort Senlis-le-Sec 80 

Jacquet Émile Albert Pierre  Soldat        155
éme

 RI Rouen Sud 858 mort Prisonnier, Mort en captivité 

Lorne René Louis   Ss- lieutenant 74
éme

 RI Sens 686 tué Le Labyrinthe Arras 62 

Maillard Louis Auguste Georges Soldat          39
éme

 RI Versailles 1698 tué Neuville St Vaast 62 

Miral Henry Ernest C
al      

3
éme

 S Infirmerie Rouen Sud 1424 décédé Évacué de Salonique 

Noury Louis Eléonor Soldat 2
éme

    5
éme

 RI Rouen Sud 1300 mort Suite de blessures 

Oizel François Fernand   Soldat        205
éme

 RI Rouen Sud 723 tué Le Labyrinthe Arras 62 

Petit Francisque Arcade Caporal     18
éme

 RIT Versailles 2095 décédé Évacué de Tilloloy 

Philippe Robert Dragon       26
éme

 RD Seine 6 Bureau 912 décédé Évacué de Nadenwalen (B) 

Richard René Alfred Delphin Soldat          24
éme

 RI Rouen Sud 721 mort Suite de blessures 

 

Hervé Maurice Julien   1496 tué Heubécourt 

Hervé Lucien Alexandre   609 décédé Heubécourt 
 

RIT  Régiment d’infanterie territoriale 

RG  Régiment de génie      

RI   Régiment d’infanterie  

RD Régiment de dragons 

tué (3): décès sur le champ de bataille 

mort (5) : décès des suites de blessures au combat 

décédé (3): évacué puis décès à Heubécourt des suites de blessures 

disparu (2) : le corps n’a pas été retrouvé 

 

En 1889, le service militaire durait 3 ans, en sont exemptés les séminaristes, élèves des grandes 

écoles et les enseignants.  
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En 1905, il est ramené à 2 ans, en 1913 à 3 ans donc applicable dés la classe 11. Parmi les 13 

morts pour la France, se trouvent 9 réservistes pour une population de 317 habitants pour les 2 

communes. 



 Bocage Achille Alfred, Raymond, 21 ans
3
, fils aîné de l’instituteur Achille Bocage, a 1 frère et 3 sœurs. 

Il est scolarisé
4
 à Heubécourt de 6 septembre 1897 au 10 septembre 1906, il obtient son C.E.P le 10 juin 

1905, puis il fréquente l'école supérieure de Louviers. Le 20 septembre 1911, à Rouen, il s'engage pour 4 

ans comme 2
éme

 classe, il est promu sergent le 15 juin 1914. Il reçoit à titre posthume la Croix de guerre 

avec étoile de bronze ; J.O. 1/8/1922 p 4036 « Caporal : Brave caporal ayant eu au feu une belle attitude. 
Tombé pour la France le 22 aout 1914 à Anderlues. » 

 Clérot Joseph Dormancy, fils d’Hippolyte Clérot et de Louise Angéline Duval mariés à Tilly le 27 avril 

1880. Il est charretier chez son père. Il a 2 sœurs ; Pulchérine Marie (née le 10 septembre 1881) et 

Mathilde Éléonore (née le 19 septembre 1889, décédée en 1984), et un frère ; Désiré Gérard (né le 25 

octobre 1883, décédé en 1979), grand-père de Moïse et Michel Gavelle. Il habite à la Queue d’Haye. Il 

est scolarisé à Heubécourt de 29 mars 1892 au 31 mai 1899. Il est mobilisé le 15 février 1915 au 3
éme 

RG. Il reçoit la Croix de guerre avec étoile d’argent. J.O. 1/8/1922 p 3902 « sapeur ; brave sapeur tombé 
glorieusement pour la France le 21 mai 1916 devant Verdun en se portant à l’attaque des positions 
ennemies. » 

 Geffroy François Marie, 30 ans, charretier chez Pantin, arrivé à Heubécourt en 1904 chez Prigent, se 

marie à Heubécourt le 21 Août 1905, avec Bocquet Maria, Élisabeth domestique (née le 5 octobre 1880). 

Appelé du 12 novembre 1896 au 18 septembre 1897 et mobilisé le 1
er
 août 1914. Il habite avec sa 

femme, son beau frère et sa belle sœur, rue Cahagne en 1911. Ils ont un fils Pierre Yves (né le 25 février 

1912 et décédé le 15 septembre 1961), scolarisé du 3 octobre1918 au 1
er
 septembre 1919. Décédé au 

lazaret allemand des prisonniers de Trélon Glageon (59), il repose à la nécropole nationale d’Assevent 

(59) ; tombe n° 371.  
   Il semble qu’il y ait une erreur sur le monument aux morts8   

 Jacquet Albert, habite rue de Corbie, fils d’Ernest Jean Théodule, né le 4 mai 1836 à Civières, et de 

Marie Élise Hermier née en 1840, maréchal-ferrant de Civières, soldat 2
éme

 classe, est tué à Senlis le 5 

juin 1915. Il repose à la nécropole nationale d’Albert (80), tombe n°2228. Il obtient la Croix de guerre 

avec étoile de bronze. J.O du 5/8/1922 p 2966 «  soldat ; bon et brave soldat blessé mortellement à son poste 
de combat le 5 juin 1915 devant Ovillers-la-Boisselle (80). » 

 Jacquet Émile, Albert, Pierre (neveu d’Albert), ouvrier agricole chez Firmin, habite rue du Thuit 

(anciennement rue de Corbie ou rue Quénot), fils de Théophile, frère d’Albert Jacquet. Élevé par ses 

grands-parents Ernest Théodule (né en 1836 décédé le 14 février 1925) et Marie, Émilie Hermier (née en 

1840 et décédée le 27 mai 1916). Ses parents commerçants divorcent quand il a cinq ans. Il est scolarisé 

à Heubécourt du 15 septembre 1899 au 12 juillet 1907. En 1911, célibataire, il est charretier chez Firmin.  

Il est mobilisé le 1
er
 septembre 1914, il est fait prisonnier en Allemagne, dés le 29/5/1916, au camp de 

Rudenshofen à Hôrmannsdorf au nord-est de Munich, (155
éme

 2C Grafenwöhr Bavière) il décède de 

maladie contactée en captivité. Son corps est ramené à Heubécourt vers 1927, sa tombe se trouve à 

gauche de la porte d’entrée, côté Haricourt.  

 Lorne René Louis, né le 24 novembre 1883 à Sens, épouse le 28 avril 1908 à Paris VII, Claire Marie 

Félicie Caroline Martin de Gibergues (née le 1 octobre 1887). Elle décède le 18 avril 1909, à 

Heubécourt, peu de temps après la naissance de leur fils Pierre, Rémond Anselme
9
, le 6 avril. 

- Il fait partie de la promotion 1904 de l’Institut National d’Agronomie, ensuite il prend en location la 

ferme située sur la place publique, le 16 juillet 1908. 

- Élu maire d'Heubécourt le 12 mars 1911. Il se remarie le 16 juillet 1912 avec Aimée Françoise Marie 

Picard (1886-1981). Un fils naît le 1
er
 Août 1913, André Marie Maurice et décède en 1981 à St Georges 

de Baulches (Yonne). 

- Le 9 novembre 1903, à la mairie de Sens (Yonne) il s’engage pour trois ans, du 9 novembre 1903 au 29 

septembre 1906 au 89
éme

 RI. Il est promu sergent en 1905 et adjudant chef en octobre 1909. Il est 

mobilisé le 1
er
 aout 1914 avec le grade d’adjudant au 74

éme
 RI, il est promu sous-lieutenant le 24 

novembre 1914. Il tombe glorieusement, le 7 juin 1915, au Labyrinthe prés d’Arras (62) frappé d’une 

balle à la tête. 

                                                 
3
  Age à la mobilisation du 1er août 1914 

4
  Extrait du registre matricule de l’école d’Heubécourt, ouvert depuis le 1er janvier 1890.  
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- Officier de réserve, chevalier de la Légion d’honneur
10

, il est décoré de la Croix de guerre avec étoile 

vermeil à titre posthume (JO du 25 janvier 1920 p 1308).  

En 1916 à Heubécourt, ses surfaces ensemencées sont de 200 hectares dont 50 hectares en blé.  

 Maillard Louis Auguste Georges, charcutier, épicier, épouse à Heubécourt, le 26 septembre 1908 Marie 

Albertine Cabot, épicière (née le 1
er
 septembre 1885 à Bray-Lu). Ils demeurent au 12, place de l’église. 

Le 24 janvier 1911, ils ont un fils Georges, Raymond déclaré, en 1920, pupille de la nation, et une fille 

Lucienne Georgette née le 5 novembre 1913 et décédée le 23 janvier 1914.  

Il est incorporé le 16 novembre 1903 jusqu'au 18 septembre 1906 puis mobilisé le 1
er
 aout 1914. Le 17 

août 1914, réserviste 74
éme

 R.I., 26
éme

 compagnie 11
éme

 escouade Pélissier Rouen. Le 29 septembre 1914, 

39
eme

 R.I., 4
eme

 compagnie, 1
er 

bataillon pour Rouen Sud Infanterie. Il est tué le 22 juillet 1915. 

 Miral Henri Ernest Jean, fils du garde particulier du comte de Cornulier de Cahaignes (maire de 

Cahaignes de 1889-1936) et d’une couturière. Il a 4 sœurs. Sa mère décède lorsqu’il a 10 ans. Il est 

incorporé dans l'armée du 8 octobre 1905 et renvoyé dans ses foyers le 18 septembre 1909. Il est curé de 

Fierville-Bray en 1907. Il est ordonné prêtre à Bernay le 2 février 1909, est successivement vicaire à la 

Madeleine de Verneuil (13 février 1909), curé de Barquet (19 Octobre 1912), curé d’Heubécourt et 

desservant de Bois Jérôme Saint-Ouen à partir du 5 décembre 1913.  

- Il est rappelé le 1
er
 Août 1914. Il est affecté au service des auxiliaires de santé du Havre puis d’Elbeuf, 

en qualité de secrétaire infirmier. Après un an, il est désigné pour l’armée d’Orient, et envoyé à 

Salonique (Grèce), où il est placé au service des contagieux du 17 octobre 1916 jusqu'au 14 janvier 

1919,  il devient  caporal le 3 janvier 1918. 

- Il est décoré de la Médaille d’Honneur des Épidémies. Anémié, rongé par le paludisme, victime de son 

dévouement et de l’insalubrité des contrées, il revient en août 1918 et placé à l’hôpital d’Évreux. Ensuite 

évacué vers son village natal de Cahaignes, il décède le 14 janvier 1919. Sa tombe se trouve dans le 

cimetière de Cahaignes, le long du mur de l’église. Son nom figure aussi sur le monument aux morts de 

Cahaignes et sur celui de la Haye Malherbe. 

 Noury Louis Éléonor, fils d’un journalier de Mesnil Verclives, il est incorporé le 3 octobre 1910. Le 2 

septembre 1911, il est clairon et puis renvoyé dans son foyer rue Bordel à Heubécourt le 26 septembre 

1912. Mobilisé le 1
er
 août 1914, il décède le 28 novembre 1915 au Mont St-Eloi à Berthonval (62) «des 

suites de ses blessures.» Il reçoit, à titre posthume, la Croix de guerre avec étoile de bronze : J.O. du 

1/8/1922,  p 4309 «Soldat ; brave soldat, mort pour la France le 25 novembre 1915 des suites des blessures 

reçues à l’ennemi.» 

 Oizel François Fernand, charretier chez Lorne, fils d’un charretier François Toussaint Oizel, charretier, 

(décédé le 4 septembre 1921) et d’une repasseuse, lingère Rose Joséphine Ravanne, mariage à 

Heubécourt le 8 août 1885, habite rue Chevreuse (rue du bout d’en haut) dés 1896, avec ses parents. 

Scolarisé du 1 mai 1892 au 27 février 1901. Il obtient son CEP le 13 juin 1900. Il est incorporé le 7 

octobre 1908. 

En 1909, il est soldat au 106
éme

 RI de Châlons-sur-Marne. Il est libéré le 29 septembre 1910. Il est 

mobilisé le 1
er
 août 1914. Il est blessé le 27 septembre 1914 à Saint-Thierry (Marne) et il est tué 30 mai 

1915. En 1916, il a ensemencé 2 hectares dont 0,26 ha en blé.  

Il reçoit, à titre posthume, la Croix de guerre avec étoile de bronze : J.O. du 1/8/1922 p 3318. «  Soldat, 
brave soldat très courageux tué glorieusement à son  poste de combat le 30 mai 1915 au Labyrinthe (62) » 

 Petit Francisque Arcade, né à la Villeneuve en Chevrie, cultivateur, est engagé volontaire le 22 

septembre1897 pour 4 ans, puis caporal clairon à Versailles le 17 mars 1901. Il épouse le 27 décembre 

1904 à Heubécourt Marie Orélie Eugénie Chéron (née le 1
er
 avril 1876 à Heubécourt) et demeure rue 

Bonne mare. Il a trois filles. Il est rappelé le 1
er
 août 1914, réformé le 31 mars 1917 pour tuberculose 

pulmonaire. De retour à Heubécourt le 1
er
 avril 1917, il décède le 19 Avril, «mort des suites de maladie 

contractée au service de la patrie.»  

En 1916, il a ensemencé 9 hectares dont 2 hectares en blé. Il possède un cheval, 4 vaches et 3 bœufs. Sa 

veuve, en 1919, possède 2 vaches et 2 génisses.  

 Philippe Robert né à Paris, est reconnu le 12 novembre 1898, à l'âge de 1 an, par sa mère Delphine, née 

à Heubécourt le 24 avril 1879, domestique de 19 ans. Il est scolarisé à Heubécourt du 26 mai 1902 au 12 

avril 1911. En 1906 et 1911, il habite rue Bordel avec sa mère. Il est manœuvre chez G. Chédeville. Il 

est incorporé le 1
er
 septembre 1914 et devient chasseur le 23 février 1918. Il décède à l’hôpital 

Dominique Larrey de Versailles « mort des suites de maladie contractée au service : broncho pneumonie 

grippale ». Il est décoré de la médaille militaire à titre posthume. Sa tombe se trouve au centre du 

cimetière.  
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 Richard René Alfred Delphin, né à Pacy, d'un père palefrenier et d'une mère cuisinière. Il est scolarisé à 

Heubécourt du 4 mai 1903 au 14 juillet 1910. Dés 1906, habite chez son oncle Aimé Lampériére, qui est 

témoin du mariage de ses parents à Louviers le 1
er
 juin 1896. En 1911, il est ouvrier charron chez cet 

oncle, place de l’église. Il est incorporé le 10 janvier 1916, blessé le 11 août 1917 à Ailles (02), il décède 

le lendemain : « mort des suites de blessures » 
. 

Hervé Alexandre Constant, né à Bus Saint-Rémy le 12 décembre 1884, charretier de 27 ans, épouse le 24 juillet 

1912 Cahagne Henriette Aurélie Félicité (née le 15 avril 1893 à Heubécourt et décédée à Tilly, le 13 septembre 

1979) et ont deux fils :  

 Lucien Alexandre, né à Écos le 6 mai 1913, scolarisé à Heubécourt  du 15 septembre 1919 au 1
er
 juillet 

1926. En 1934, il est ouvrier agricole chez Monsieur R. Blot, puis maréchal chez Louis, il épouse 

Suzanne Marie Chantrelle le 28 juin 1936. Il décède le 15 avril 1949, des suites d’un long état dépressif 

lié aux horreurs de la guerre. Leur tombe se trouve le long du mur du cimetière, vers Haricourt, la 13
eme

 à 

partir de la route. 

 Maurice Julien, est scolarisé à Heubécourt, du 6 janvier 1925 au 1
er
 juillet 1931,en 1936 habite chez sa 

grand-mère, place de l’église, décède «le 9 juin 1940 à 21 h des suites d’une blessure mortelle provenant 

d’une balle de fusil tirée vers 16 h le même jour dans un combat entre soldats français et allemands.» 
Enterré en 1940, provisoirement, dans le jardin de Monsieur A. Caestecker, rue Chevreuse, il est 

transféré, à la fin de la guerre, au cimetière d'Heubécourt. Sa tombe, surmontée d’une colonne 

(actuellement cassée) cylindrique, se trouve au fond dans l’angle Ouest du cimetière.  

Lucien et son jeune frère sont deux victimes collatérales du conflit de 1939-45. 

Profession, âge, adresse 
 Date et lieu de naissance Age Profession Classe 
Bocage Achille Alfred Raymond 20-05-1893 Heubécourt 21  13 

Clérot Joseph Dormancy   20-03-1886 Haricourt La queue d’Haye 30 Charretier 06 

Geffroy François Marie 13-02-1875 Tonquédec (22) 43 Charretier 95 

Jacquet Albert 14-10-1875 Civières (27) 39 Domestique 95 

Jacquet Émile Albert Pierre  14-11-1894 Paris XI 24 Ouvrier agricole 14 

Lorne René Louis   24-11-1883 Sens (89) 31 Prop  exploitant 03 

Maillard Louis Auguste Georges 09-04-1882 Cravent (78) 33 Épicier Charcutier 02 

Miral Henri Ernest 24-05-1884 Cahaignes (27) 34 Curé  04 

Noury Louis Eléonor 02-02-1888 Mesnil Verclives 27  08 

Oizel François Fernand   05-05-1887 Heubécourt 28 cultivateur 07 

Petit Francisque Arcade 12-01-1877 Villeneuve en Chevrie 40 cultivateur 97 

Philippe Robert 02-12-1897 Paris XIV 21  17 

Richard René Alfred Delphin 26-02-1897 Pacy-sur-Eure (27) 20 Ouvrier charron 17 

                                                                                                                                                                                                                      

Hervé Maurice Julien 30-12-1919 Heubécourt 20 Ouvrier maréchal  

Hervé Lucien Alexandre 06-05-1913 Écos 35 Ouvrier agricole  
 

  Date et lieu de décès Adresse 

Bocage Achille Alfred Raymond 22-08-14 Anderlues      Belgique Place de l’église- 

Clérot Joseph Dormancy   21-05-16 Douaumont  55 La Queue d’Haye 

Geffroy François Marie 16-09-18 Trelon (59) ambulance 12/20 Rue Cahagne
11

 

Jacquet Albert 05-06-15 Senlis-le-sec 80 Rue de Corbie 

Jacquet Émile Albert Pierre  11-11-18 Allemagne Rue de Corbie 

Lorne René Louis   07-06-15 Neuville-Saint-Vast (62)  Place de l’église 

Maillard Louis Auguste Georges 22-07-15 Neuville-Saint-Vast (62)  Place de l’église 

Miral Henri Ernest 14-01-19 Salonique puis Cahaignes Presbytère 

Noury Louis Eléonor 25-11-15 Berthonval  Souchez (62) Rue Bordel 

Oizel François Fernand   30-05-15 Écurie (62) Rue Chevreuse 

Petit Francisque Arcade 14-04-17 Blessé à Tilloloy (80) décédé à Heubécourt   Rue Bonne Mare 

Philippe Robert 14-02-19 Nedenwalen        Versailles Rue Bordel
12

 

Richard René Alfred Delphin 12-08-17 Longueval (02) Place de l’église 

 

Hervé Maurice Julien 09-06-40 Heubécourt Place de l’église 
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Hervé Lucien Alexandre 15-04-49 Heubécourt Rue de Chevreuse 
 

 Le 14 mars 1926, un conseil municipal extraordinaire définit une zone dans le cimetière communal «en 
vue de réinhumer dans le cimetière communal des soldats morts pour la France inhumés provisoirement dans des 
cimetières militaires car 2 doivent revenir prochainement et seront peut-être suivis par d’autres »  
 Ce carré militaire est situé dans la partie Ouest du cimetière à gauche de la grille d’entrée, commençant 

par l’allée centrale. Actuellement on peut encore y voir une seule tombe ; celle de Jacquet Émile. 

A l'intérieur de l'église, une plaque de marbre blanc commémore également les 15 victimes, de ces deux 

conflits. 
 

 

 

Philippe Robert (1897-1919) 

 

 

Bocage Achille (1867-1923) 

 

 

 

 

 

 

René Lorne 

(1883-1915) 
 

 

 

 

 

 

 

Des oubliés 
Les oubliés pour Heubécourt-Haricourt à cause d’erreurs lors des transcriptions en 1921 : 

*** Moulin Marcel Gabriel né le 15 mai 1895 à Haricourt   

Incorporé le 18 décembre 1914, passe le 27 juillet 1915 au 91
éme

 régiment, soldat de 2
éme

 classe, blessé le 7 

octobre 1916, rentré au dépôt le 28 mars 1917, puis aux armées le 27 juillet 1917, tué le 28 juillet 1918 à 

Buzancy (02). Citation du 11 novembre 1917 « Soldat courageux s’est élancé sur la position ennemie avec un entrain 
admirable, l’équipe de 8 grenadiers dont il faisait partie ayant pris une vingtaine de prisonniers et 3 mitrailleuses. »  

Citation du « vaillant soldat, d’un courage à toute épreuve tué glorieusement pour la France, le 28 juillet 1918 au 
moment où il se portait vaillamment à l’attaque du château de Buzancy. »  Croix de guerre avec étoile d’argent. J.O. 

du 27 décembre 1920 

       Sa mère Maria Caroline Tréguier, Veuve Moulin puis Veuve Charles Le Floechmoën, habitant Haricourt, 

demande le 10 février 1921 le rapatriement du corps à Heubécourt. Le 7 avril 1921, refus du transport du corps 

par le ministère des pensions collectives et du  traitement des corps (14 rue de Lowendal Paris VI
éme

) « par non 
identification ou le nom du lieu d’inhumation inconnu ou qu’il est inhumé dans une tombe collective »     

Il est inscrit sur le monument aux morts de Panilleuse. 

*** Charpentier Marcel Édouard né à Haricourt le 19 novembre 1898. Tué à Prouilly (51) le 16 octobre 1918. 

Inscrit sur le monument aux morts de Tilly 

*** Delesques Auguste Georges né le 26 avril 1874 tué à Tahure (51)  le 12 octobre 1915.   Inscrit sur le 

monument aux morts de Bois Jérôme St Ouen  

*** Hervé Alexandre Constant tué à Épargnes le 27 avril 1915      Inscrit sur le monument aux morts d’Écos  

Noury Louis 

 Éléonor 

1888-1915 

http://www.google.com/url?sa=i&rct=j&q=Lorne+++institut+agronomie&source=images&cd=&cad=rja&docid=GxQcphMTGN8NfM&tbnid=TiigXxEtRVC7CM:&ved=0CAUQjRw&url=http://pages14-18.mesdiscussions.net/pages1418/qui-cherche-quoi/institut-national-agronomie-sujet_8195_1.htm&ei=EVk3UZObMo3M0AWv1oDICQ&psig=AFQjCNHDmIxyidIlLtKvweV7mSoiu76JAA&ust=1362667996984731
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Quelques mobilisations dés le 1er août 19145 
 

  D’après le recensement de 1911, pour Heubécourt et Haricourt on y compte 99 ménages, et plus de 50 

hommes âgés de 19 à 47 ans ont été mobilisés parmi lesquels ;     

*** Amette Alexandre René Gustave né le 5 janvier 1884 à Lisors est incorporé le 10 octobre 1905, libéré le 28 

septembre 1907. Il se marie à Beauvais le 14 avril 1909 avec Suzanne Anty née en 1881. Il arrive à 

Grumesnil le 4 novembre 1909. Mobilisé du 1
er
 août 1914 au 29 avril 1919. Le 17 aout 1914, il est maréchal 

des logis. Il habite Grumesnil jusqu'en 1920 et ensuite en route de Magny à Vernonnet. Il fait partie du 

conseil municipal d’Haricourt de 1947 à 1953. Il décède à Vernon le 28 novembre 1951. 

*** Auvray Eugène Gaston né le 8 décembre 1872 au Bus Saint Rémy, cultivateur à Coupigny, réserviste au 

18
éme

 R.I.T. dés le 1
er
 novembre 1896. Il se marie à Heubécourt le 21 mai 1898 à Maria Eugénie Cahagne (née 

à Heubécourt le 9 septembre 1877 et décédée le 3 avril 1916 à Haricourt). En 1906 et 1911, il habite 

Coupigny, avec ses beaux parents. Mobilisé le 3 janvier 1916 au  18
éme

 RIT, détaché aux travaux de 

l'agriculture à Haricourt le 24 mai 1917. De 1931 à 1936,  il habite à nouveau à Coupigny avec Julia 

Émilienne Lefebvre (née le 23 mai 1865 à Lille) considérée comme femme de ménage puis comme dame de 

compagnie.   

*** Auvray Charles Jean Léon, né le 1
er
 avril 1884 à Heubécourt, est scolarisé à Heubécourt du 3 janvier 1890 

au 12 juillet 1898, cultivateur ajourné en 1905 et 1906 puis en service auxiliaire en 1907, puis mobilisé du 24 

mars 1915 au 10 mars 1919. Il se marie le 19 Novembre 1921 à Ste Colombe-la-Campagne à Charlotte 

Eugénie Viel (née à Sainte Colombe la Campagne le 3 novembre 1887, décédée le 9 novembre 1969 à 

Heubécourt). Il habite rue Bordel
6
. 

*** Barbé Jacques Adolphe né le 6 mai 1875 au Perray (78), incorporé le 6 novembre 1895 en comme 

canonnier conducteur libéré le 20 septembre 1899. Il se marie à Trappes le 10 décembre 1901 avec Léonie 

Dorizon (née à Trappes le 4 aout 1881 et décédée à Haricourt). arrive à Haricourt en 1905, il est garde 

particulier chez Valadon. Mobilisé le 1
er
 aout 1914 au 13

éme
 régiment d’artillerie puis démobilisé le 2 février 

1919.Il se marie à Pressagny l’Orgueilleux le 17 septembre 1919 à Berthe Zélia Levreux (née le 20 mars 

1885- décés le 13/5/1948 dans 78   

*** Bocage Achille Barthelemy, incorporé du 12 novembre 1888 au 23 septembre 1891 puis mobilisé instituteur  

voir la note n°2.  Page 15. 

*** Bourgeois Georges Émile né en 1873 à Fontenay, journalier à Heubécourt, en 1896 il habite rue Bordel. 

Incorporé du 16 novembre 1894 au 10 novembre 1896 puis mobilisé du 17 septembre 1914 au 5 janvier 1919. 

Il se marie le 12 juillet 1902. Il part à Berthenonville en 1920. 

*** Boves  

*** Cahagne Adolphe Albert Léon, né le 7 avril 1876, à Heubécourt, appelé le 15 novembre 1897 jusqu'au 22 

septembre 1900, 3
éme

 escadron du train, puis au 39
éme

 du train. Il se marie le 29 décembre 1900 à Bois Jérôme 

avec Laurentine Toutain (née le 18 avril 1875 et décédée le 31 juillet 1946 à Heubécourt). Ils habitent rue 

Chevreuse. Il fait partie du conseil municipal d’Heubécourt de 1908 à 1919. Mobilisé le 1
er
 août 1914 

jusqu'en 14 juillet 1918, 3
éme

 escadron, trompette et blessé le 17 juillet 1917. Il obtient la Croix de guerre. Il 

décède le 8 janvier 1961 à Heubécourt.  

*** Cahagne Charles Marie Théodore né 20 septembre 1895 à Heubécourt, est incorporé au 24
eme

 régiment du 

train du 9 septembre 1915 au 16 septembre 1919. Il se marie le 8 novembre 1919 à Heubécourt à Élise Marie 

Vandromme (née 11 juillet 1900 à Rousbrugge Belgique et décédée le 5 janvier 1992 à Vernon). Il habite rue 

Cahagne en 1921, il est ouvrier agricole chez Blot. Après 1921, il habite rue de la Ravine à Vernon, il devient 

peintre en bâtiment à Vernon en 1925. Il décède à Vernon le 25 novembre 1985. 

*** Calvel Isaïe Ernest né le 8 mai 1879 à Heubécourt, charretier chez Amette, il habite rue Bordel, réserviste à 

partir de 1903, mobilisé du 1
er
 août 1914 au 25 janvier 1919. Il se marie le 16 novembre 1901, à Heubécourt, 

avec Jeanne Marie Paris, (née le 9 juin 1879 à Guimaec (29) et décédée le 27 juin 1951 à Heubécourt) et 

habitant à Grumesnil.  

*** Cardonné Émile Ernest né le 27 juin 1868 à Heubécourt, appelé le 11 novembre 1889, réserviste à partir du 

1
er
 novembre 1892. Il se marie à Heubécourt le 30 avril 1898 avec Pélagie Brioual (née le 20 décembre 1873 

                                                 
5
 À partir des registres matricules de Rouen Sud et du site internet – Le grand Mémorial -  

6 Rue Bordel ; actuellement rue Taurin Cahagne.  
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à St Mayenx (22) et décédée le 5 mars 1954). Il est mobilisé le 1
er
 aout 1914, renvoyé le 3 octobre 1914, 

rappelé le 24 novembre 1915, détaché pour travail dans l’agriculture le 10 novembre 1917 et libéré le 30 

novembre 1918. En 1921 et 1926, il habite rue Chevreuse, il est ouvrier agricole pour le Comte de Salverte, il 

décède le 17 aout 1934. 

*** Cardonné Isai Désiré né en 6 janvier 1871 à Haricourt. Marié à Graville Sainte Honorine (76) le 16 avril 

1904 à Eugénie Victoria Comont (née le 6 octobre 1880 à Angerville-la-Martel et décédée au Havre le 18 

aout 1981). En 1906, il habite rue Bordel. Mobilisée le 24 janvier 1916, passe le 31 mai 1916 au 129
éme

 RI, il 

est libéré le 15 décembre 1918. 

*** Cardonné Marceau Gustave (frere d’Isaï Désiré) né le 1
er
 mai 1891 à Heubécourt, charretier chez Lorne. Il 

habite rue Cahagne
7
 incorporé du 1

er
 octobre 1912 au 21 août 1919. Il se marie le 8 octobre 1918 à Mantes la 

Jolie à Jeanne Marie Gousset (1889-1965). Fin août 1919, il part à Mantes rue de l’abbaye. Il décède à 

Mantes-la-Jolie le 2 octobre 1962.  

*** Cardonné Isaï Louis, né le 6 mai 1893 à Heubécourt, scolarisé à Heubécourt du 1
er
 octobre 1897 au 14 

juillet 1906, ouvrier agricole chez Fournel à Haricourt. Il habite en 1906 place publique, chez son oncle Lebel 

Henry. Il est incorporé le 9 septembre 1915 puis reformé le 15 novembre 1915 pour bronchite chronique. Il 

est marié le 6 juin 1925 à Marceline Courteau (née en 1895). Il habite alors la Queue d’Haye. En 1926 ouvrier 

chez Amette à Grumesnil., puis en 1931 chez Fournel. Il fait partie du conseil municipal d’Haricourt de 1945 

à 1964. Il décède à Vernon le 20 janvier 1973. 

*** Cardonné Théophile Ernest (frère d’Isaï Louis) né le 12 septembre 1897 à Heubécourt, domestique agricole 

incorporé du 21 mai 1917 au 26 septembre 1919. Il est manœuvre chez G. Chédeville, en 1921 habite place 

de l’église. Il se marie à Tourny le 2 aout 1924 à Marguerite Lefèvre. Il part à Tourny le 6 février 1925. Il 

décède à Vernon le 25 juillet 1973. 

*** Charpentier Édouard Charles André, né le 25 février 1867 à Bray-Lu, appelé du 10 novembre 1888 

jusqu'en 23 novembre 1891. Il se marie le 16 septembre 1897 à Adeline Marie Léonce Canu (née à Gasny en 

1876). Il est maire d’Haricourt de 1900 à 1912. Il est mobilisé du 1
er
 août 1914 au 1

er
 décembre 1918. Il 

habite ensuite Tilly au 1
er
 décembre 1918. 

*** Charpentier Marcel Édouard (fils d’Édouard Charles) né à Haricourt le 19 novembre 1898, ancien élève du 

pensionnat J-Baptiste de La Salle à Rouen de 1909 à 1913. Incorporé le 2 mai 1917, il est au 11 février 1918 

dans le 1
er
 régiment de zouaves. Il décède à Prouilly (51) le 19 octobre 1918 « zouave téméraire et courageux, 

grièvement blessé lors d’un combat de première ligne » cité à l’ordre du régiment n°215 le 5 novembre 1918 puis 

cité à l’ordre du régiment n°217 le 13 novembre 1918 « Agent de liaison courageux, toujours volontaire pour les 
missions périlleuses, grièvement blessé sous un violent bombardement ». Il reçoit la croix de guerre avec étoile de 

bronze ; transcription du 18 mai 1919. 

*** Chéron Léon Eugène Ambroise né le 19 décembre 1881 à Heubécourt, cultivateur, incorporé le 16 

novembre 1903 jusqu'au 25 septembre 1905. Il se marie à Saint-Marcel le 16 mars 1908 à Charlotte Léontine 

Chéron (née le 1
er
 octobre 1884). Il est mobilisé du 12 août 1914 au 7 mars 1919, blessé le 5 juillet 1915 à 

Estrées (80), plaie à la jambe gauche par balle. Il habite, dés 1896, rue Bonne Mare. Il décède à Saint-Marcel 

le 24 octobre 1946. 

*** Clérot Théodore Désiré Léon, né le 13 mai 1880 à la Queue d’Haye, cultivateur, mobilisé le 1
er 

aout 1914, il 

passe au dépôt des isolés coloniaux, au 15 février 1915. Il sert au Maroc du 9 novembre 1915 au 20 novembre 

1918. Il est libéré le 6 mars 1919. Il est maire d’Haricourt de 1933 à 1935. Il décède le 26 février 1972 à 

Écos. 

*** Clérot Désiré Gérard (frère de Joseph Dormancy et cousin de Théodore) né à Haricourt le 25 octobre1883. 

Le 14 mai 1910, il épouse à Gasny Émilie Madeleine Rousseau (née à Montreuil sur Epte le 16 juin 1892 

décédée à Vernon le 15 mars 1977) il est ajourné à partir de1904, attaché aux services auxiliaires en 

1905.ensuite mobilise le 30 octobre  1914. Au 1
er
 février 1916, il passe au 13

eme
 escadron du train. Il est 

prisonnier à Gravanches (63) de 1914-1919. Il est libéré le 26 février 1919. En 1921 il habite Grande rue à 

Tilly. Il décède le 5 février 1979. 

*** Coinon Jules Clément né le 17 décembre 1869 à Tourny, il est appelé le 13 novembre 1890 et libéré le 22 

décembre 1891.Arrivé à Heubécourt en 1893, il se  marie le 6 mai 1893 à Heubécourt à Calvel Marie 

Madeleine (née à Heubécourt le 21 mai 1873), charretier chez Vaast. En 1896, il habite rue Bonne Mare et en 

                                                 
7 Rue Cahagne ; actuellement rue du parc  
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1918 à Haricourt. Mobilisé le 2 septembre 1914, renvoyé dans ses foyers du 10 mars 1916, au 6 novembre 

1916, Ensuite il est détaché aux travaux agricoles dés mars 1917, il est libéré le 30 novembre 1918.  

*** Colin Clément Yves né le 21 février 1875 à Heubécourt marié le 29 décembre 1900 à Maria Alexandrine 

Noury (née le 6 août 1884). En 1896 et 1911 il habite rue Bordel, et est journalier chez Lorne. Il décède à 

Sotteville les Rouen le 28 décembre 1953. Matricule n° 792.  

*** Coruble Désiré Elie né le 8 mai 1869 à Chapelle sur Dun (76) arrive à Coupigny le 27 août 1913 comme 

berger. Il se marie le 26 septembre 1896 à Victorine Delaistre née en 1878 à Tilly, Matricule 2338 dans la 

réserve à partir du 1
er
 août 1909. Mobilisé au 24

éme
 R.I. arrivé le 15 avril 1915 affecté en Allemagne du 15 

avril 1915 au 13 août 1915, puis reformé pour bronchite. Étant affecté au 129
éme 

RI de la compagnie du 

Havre. Il revient à Heubécourt le 10 octobre 1915. Il décède le 16 janvier 1916 à Coupigny. Il ne fut pas 

déclaré « mort pour la France ». Sa veuve en 1936, habite Coupigny. 

*** Courcoux Yves Marie né le 13 septembre 1881 à St Donan (22), incorporé du 16 novembre 1902 au 23 

septembre 1905, arrive à Heubécourt le 11 mars 1906 chez Valentin puis charretier chez Lorne. Il se marie à 

Heubécourt le 2 janvier 1909 à Hubert Marie Josèph (née à Breteil le 5 octobre 1879, veuve de Foubert Jules 

Henri décédé à Boulogne le 23 avril 1909)  Mobilisé le 12 septembre 1914, puis blessé en 1915, il est réformé 

le 9 novembre 1917. Il habite rue Chevreuse. 

*** Dareau Louis Adolphe Stéphane, né 9 février 1874 à Paris IV
éme

, en 1904 habite Coupigny. Il se marie le 19 

septembre 1899 à Forêt la Folie avec Ernestine Zoé Victorine Jaudin (née en 1878 et décédée le 6 mars 1922). 

Il est mobilisé le 1
er
 aout 1914. Dés le 15 octobre 1915, il est prisonnier à Altdamm (Pologne), blessé à Albert 

26 septembre 1916. A partir de 1932, il habite Vernon. Il décède en 1948. 

      Son fils Louis, âgé de 14 ans et ainé de 5 enfants, reçoit le 25 janvier 1916 une médaille vermeil pour la 

tenue de la ferme de 20 ha, avec sa mère et un don de la Défense Nationale.  

*** Delesques Auguste Georges né le 26 avril 1874 à Léry, appelé le 16 novembre 1895 au 20 septembre 1898. 

Il arrive à Haricourt en 1901, domestique, marié le 18 novembre 1899 à Haricourt, Élise Eugénie Vaté (née à 

Haricourt le 7 juin 1884), mobilisé le 1
er
 aout 1914. Le 15 mars 1915 il est 23

éme
 RI. Il est tué le 12 octobre 

1915 à Tahure (51). 

*** Denis Ovide Léonide né le 5 janvier 1893 à Heubécourt, il est scolarisé à Heubécourt du 1 mars 1898 au 14 

juillet 1905. Cultivateur, il habite rue Quesnot, incorporé le 28 novembre 1913 au 1
er 

septembre 1919, blessé 

en mai et septembre 1915, juillet 1916 puis août 1918. Il obtient la Croix de guerre, avec une étoile de bronze. 

J.O. du 6/11/77 p 5332. Il se marie le 16 février 1920 à Bus saint Rémy à Charlotte Gabrielle Devesly (née à 

Fourges le 13 février 1896 et décédée à Vernon le 4 mars 1979). A partir de 1936, il habite La Chapelle St 

Ouen. Il décède le 12 février 1985 à Bois Jérôme St Ouen.   

*** Devillers (Sénateur) Joseph, Augustin, Jean-Baptiste né le 2 janvier 1875 à Anvéville (76), engagé 

volontaire pour 4 ans du 22 février 1894 au 26 février 1898. Il se marie à Heubécourt le 13 février 1904 à 

Anaïs Paris (née le 23 octobre 1881). Il arrive chez Ducardonnet le 17 février 1904. En 1911, il est vacher 

chez Lorne, il habite rue Chevreuse. Mobilisé le 1
er
 aout 1914, puis détaché à la compagnie des métaux de 

Deville les Rouen, libéré le 17 octobre 1917 car père de 6 enfants. Le 30 octobre 1917, il travaille au château 

de Bizy à Vernon. 

*** Ducroiset Pierre né le 20 janvier 1879 à Saint Ennemond (03).Incorporé le 16 novembre 1900 jusqu’au 19 

septembre 1903 au 159
éme

 RI de Montluçon. Il se marie le 1
er
 juillet 1905 à Saint Ennemond avec Marie 

Bramard (née le 29 juin 1882 à Dornes (58)). Il arrive à Heubécourt le 7 juin 1908 et en 1911 habite place 

publique. Il est rappelé le 1 aout 1914 au 298
éme 

RI évacué blessé le 22 juillet 1918 vers Paris puis Castres, il 

est libéré le 4 février 1919. Cité le 12 décembre 1918 « Très bon soldat, a toujours rempli son devoir avec 

zèle et dévouement au front depuis le début. » croix de guerre avec étoile de bronze.  En 1920 il part à Cuy 

(89) et y décède le 27 octobre 1948. 

*** Durand Gaston Anatole Joseph né le 14 avril 1890 à Coupigny, journalier, effectue son service militaire du 

10 octobre 1911 et reformé le 10 mai 1913, maintenu réformé à partir du 13 octobre 1914. Il habite Coupigny. 

En 1926, il est garde forestier. Il décède à Vernon le 17 janvier 1953. 

*** Duros Désiré Ernest Lucien né le 30 mars 1880 à Heubécourt, maréchal-ferrant, se marie à Heubécourt en 

aout 1911à Suzanne Delaunay. Il habite rue Cahagne. Il est incorporé du 24 février 1915 au 25 février 1919. 

Il est évacué malade le 12 décembre 1918 puis rentre au dépôt le 5 février 1919. Il obtient la médaille de la 

Victoire le 9 janvier 1935. 
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*** Duros Lucien Florent Abel (frère de Désiré Ernest) né le 25 novembre 1893 à Heubécourt, est charretier 

chez Lorne en 1911, incorporé le 1
er
 septembre 1914, prisonnier le 22 janvier 1915 en Argonne, puis à 

Darmstadt, 94
éme

 RI Munster Westphalie, jusqu'en 9 décembre 1918. Le 26 novembre 1919, il est employé à 

l'administration des chemins de fer de l’état. Il est libéré le 25 octobre 1919. En 1929, il est ouvrier frappeur 

au dépôt de Versailles. Il décède à Limoges le 12 mai 1981. 

*** Errard Charles Lucien né le 17 octobre 1885 charretier à la Queue d’Haye, incorporé le 7 octobre 1906 au 

25 septembre1908, dragon de 1
ére

 classe, mobilisé le 1
er
 août 1914 jusqu'au 25 mars 1919. Il se marie le 21 

avril 1933 à Marguerite Amaury (née le 4 mai 1898 à Tilly et décédée le 21 septembre 1972 à Vernon). En 

1926, habite encore Haricourt. Il obtient en 1937 la médaille de la victoire. Il décède à Vernon le 24 octobre 

1961. 

*** Féron Georges Désiré Edmond né le 3 mai 1880 à Heubécourt, épicier, incorporé le 16 novembre 1901 

renvoyé dans son foyer le 17 octobre 1902, car fils unique de veuve, passe à la réserve le 1
er
 octobre1904. Il 

se marie le 6 juillet 1904, à Mézières, à Rachel Argentine Foubert, (1880-1955). Il habite rue Bonne Mare. Il 

est mobilisé du 1
er
 août 1914 au 11

éme
 bataillon de chasseurs à pied puis fait partie de l'escadron du train, 

retour le 25 février 1919. En 1930, il habite rue Carnot à Rouen. 

*** Fournel Clodomir Fréderic Clément, né le 20 avril 1885 à la Haye-de-Calleville (27), décède en 1961. 

Garde particulier, il habite en 1905 la Queue d’Haye puis la place publique, marié le 26 septembre 1911 à 

Aurore Julia Durdan à Écos. Il est appelé le 6 octobre 1906 2
éme

 classe libéré le 27 septembre 1908. Mobilisé 

le 1
er
 aout 1914 au 6

éme
 RI des dragons. Nommé cavalier 1

ére 
classe le 24 décembre 1914, il est évacué blessé 

le 18 juillet 1918 pour contusion aux deux genoux par éclats d’obus. Il est démobilisé le 11 mars 1919. 

Citation du 15 juin 1918 « Le 30 mai, a pris part à une patrouille dans les lignes ennemies et a parfaitement 
secondé son chef par son sang-froid et son courage ». Il fait partie du conseil municipal d’Haricourt de 1945 à 

1964. 

*** Gautier Édouard Léon né le 17 août 1874 à Grimonval, maréchal-ferrant, arrive à Heubécourt le 8 mars 

1898, réserviste à partir du 1
er
 janvier 1898, mobilisé du 14 décembre 1914 au 12 mai 1919. En 1906 et 1911, 

il habite rue Bordel. Marié à Mézières le 3 juillet 1897 à Aminthe Augustine Foubert (née le 4 décembre 1875 

et décédée le 9 juin 1933). Il décède le 27 novembre 1969 à Heubécourt. 

 *** Gautier Jean-Marie né le 28 juin 1868 à Plouagat (22), appelé le 18 novembre 1889 puis renvoyé le 19 

septembre 1892. Il se marie le 5 janvier1893 à Lanrodec (22) à Joséphine Marie Guillaume (née le 24 aout 

1874 à Ploumagoat (22)). Il arrive à Heubécourt chez Ducardonnet en 1894. En 1906, il habite rue Cahagne, 

et 1911 place publique. Rappelé le 1
er
 aout 1914, renvoyé le 3 octobre 1914 rappelé le 24 novembre 1915 

détaché à l’agriculture à Heubécourt à partir du 10 novembre 1917. En 1921 charretier Chez Michel à 

Haricourt puis en 1926 chez Houard. Il habite rue Chevreuse. En 1936, il habite chez son fils à Vaux-sur-

Eure. 

*** Gavelle Albert Désiré Cyprien, né le 19 septembre 1875 à Heubécourt, matricule 818 Rouen S, appelé le 16 

novembre 1896, soldat de 2
éme 

classe puis caporal le 19 septembre 1897, sergent le 26 septembre 1898 et 

renvoyé dans ses foyers le 20 septembre 1899. Il se marie le 17 avril 1900 à Marie Mathilde Célanie Ravanne 

(née le 22 septembre 1874 à Heubécourt). Il est mobilisé au 39
éme 

RI du 1
er
 aout 1914 au 3 janvier 1919. Il 

habite à Coupigny au 9, rue Saint Jacques. 

*** Giguet René Vincent Louis né le 22 janvier 1882 à Tilly, habite la Queue d’Haye dés 1889, il est scolarisé à 

Heubécourt de 1890 à 1896, réserviste à partir du 1
er
 octobre 1906. Mobilisé du 22 novembre 1914 au 9 mars 

1919. Il est blessé le 7 juin 1915. Il obtient la Croix de guerre avec étoile de bronze. J.O. du 24 juin 1916  

«  Très bon soldat, belle conduite au feu aux affaires d’avril 1916. Blessé à la tête d’un éclat d’obus le 7 juin 1915 
au Labyrinthe. » il est évacué malade du Labyrinthe le 22 octobre 1918. Médaille militaire du 31 décembre 

1937, J.O. du 25 janvier 1938. 

*** Hersent Émile Gustave, né le 22 novembre 1888 à Douains, incorporé du 7 octobre 1909 au 24 septembre 

1911. Il se marie à Douains le 11 avril 1911 à Germaine Eugénie Hanfray (1891-1972). Il arrive à Heubécourt 

le 18 septembre 1912, mobilisé le 1
er
 aout 1914, blessé à Neuville-St Vaast (62) en 1915 par grenade et 

démobilisé le 1
er 

avril 1919. Il habite rue Bonne Mare, il est gérant-débitant. Il part à Douains le 25 novembre 

1920, et y décède le 19 décembre 1966.  

*** Hervé Alexandre Constant, né à Bus Saint-Rémy le 11 novembre 1884, est incorporé du 8 octobre 1905 au 

19 septembre 1906. Il habite rue Bordel en 1911, Il se marie le 6 juillet 1912 à Heubécourt à Cahagne 

Henriette Aurélie Félicité (1893-1979). Mobilisé le 4 aout 1914 au 119
éme

 RI puis le 25 mars 1915 au 128
éme

 

RI. Il est tué à Épargnes (55) le 27 avril 1915 et est déclaré décédé le 9 septembre 1920. Il obtient à titre 
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posthume une Croix de guerre avec étoile de bronze. Il figure sur le monument aux morts d’Écos. Sa veuve 

habite Heubécourt jusqu’en 1979. 

*** Houard André Henri Constant, né le 5 octobre 1894 à Bois Jérôme St Ouen, engagé volontaire pour 3 ans le 

25 octobre 1913 nommé maréchal de logis en 1917, libéré 2 septembre 1919. Il obtient la Croix de guerre 

avec étoile de bronze. Il se marie à Bois Jérôme Saint-Ouen le 14 mai 1919 avec Madeleine Marguerite 

Berthe Emond (née le 25 mars 1895-1975).Au moment de son mariage, il est soldat au 105
éme

 RI en garnison 

à Joigny (89) et habite la Queue d’Haye. Il est maire d’Haricourt en 1931-1932, ensuite fait partie du conseil 

municipal d’Haricourt de 1936 à 1964. Il décédé le 12 octobre 1968 à Heubécourt. 

*** Jacquet Jules Clément (frère d’Albert tué le 5 juin 1915) né le 18 janvier 1871 à Vernon, marié le 4 mars 

1905, à Heubécourt à Yvonne Jeanne Le Moal (née le 28 mars 1880 à Plouezoc’h)), ajourné en 1892 et 1893 

pour petite taille (1 m 49). Il est journalier chez L Payen, il habite rue Quesnot. Il est reformé en 1914 puis 

affecté aux services auxiliaires le 29 novembre 1914, ensuite mobilisé le 22 janvier 1916 au 18
éme

 RI, détaché 

le 26 mai 1917 pour travaux agricoles à Évreux. Il est libéré le 20 décembre 1918. Il décède à Vernon le 30 

juillet 1956. 

*** Le Béguec Noël Henri Pierre né le 25 décembre 1877 à Heubécourt, journalier, en 1896 habitant rue 

Chevreuse, ajourné en 1898 et 1899. Il se marie en 1898. En 1908, il habite la Queue d’Haye. Mobilisé le 22 

septembre 1915, en avril 1917 est au 74
éme

 RI, il est libéré le 28 janvier 1919.  

*** Levasseur Alphonse né à Heubécourt le 16 novembre 1898, ouvrier agricole, est incorporé le 2 mai 1917 

renvoyé dans ses foyers le 13 juin 1920. Il part à Mézières le 12 juin 1921. Il se marie à Guitry le 31 

décembre 1921 à Louise Albertine Bavant, (née à Guitry le 26 décembre 1902 et décédée aux Andelys le 26 

octobre 1992). Il part à Guitry et en 1924 à Fontenay. Il décède à Fontenay en 24 juin 1924. 

*** Mayet Hervé Jean Marie né à Saint-Thurien (29) le 12 avril 1898, incorporé du 22 avril 1918 au 151
éme

 RI 

d’Abbeville (80) il est libéré le 7 avril 1920. Il se marie à Marie Louise Talbodec (née le 22 novembre 1902 à 

Lanvenegen (50) et décédée à Bois Jérôme le 23 février 1985). Il fait partie du conseil municipal de 1904 à 

1919, il habite rue Cahagne. En 1926 il est à Bois Jérôme Saint Ouen chez Heurteux. Il fait partie du conseil 

municipal d’Haricourt en 1945. Il décède à Bois Jérôme Saint Ouen le 28 mai 1973.  

*** Pantin Auguste Charles Louis né lez 14 février 1867 à Heubécourt, appelé le 10 novembre 1888 2
éme

 classe 

libéré le 23 septembre 1891. Il se marie à Heubécourt le 3 mai 1892 à Ambroisine Désirée Marie Chéron ‘née 

le 28 mai 1869 et décédée en 1920). Mobilisé et renvoyé le même jour le 5 septembre1914, car il est sapeur-

pompier. Il est libéré définitivement le 30 novembre 1918. Il est marchand de porcs, il habite rue Cahagne. Il 

fait partie du conseil municipal d’Heubécourt de 1904 à 1919. Il décède le 24 janvier 1920.  

*** Pantin Albert Auguste Édouard (fils d’Auguste) né en 25 février 1889, incorporé du 5 octobre 1910 au 25 

septembre 1912, rappelé du 1
er
 aout 1914 au 2 aout1919. Il est prisonnier à Zossen prés de Berlin à partir du 

19 mai 1915. Il décède rue Cahagne le 1
er
 juin 1925. 

*** Petit Pas Alphonse Carolus né 6 février 1883 à Heubécourt, incorporé 16 novembre 1904 jusqu'au 12 juillet 

1907.Il se marie le 12 octobre 1907 au Bus St Rémy à Lucie Rose Marchand née à Bus St Rémy en 1888. 

Rappel le 1
er
 août 1914 jusqu'au 5 mars 1919. Il obtient la Croix de guerre, il décède à Heubécourt, rue Bonne 

Mare le 28 juin 1926. 

*** Poitou Alphonse René Clément né à Écos le 31 juillet 1893, décédé à Rouen le 7 février 1979 En 1911 

ouvrier charron chez Lampériére et en 1925 il est charron forgeron. Il se marié à Heubécourt le 7 octobre 

1919 Alice Mazurier (née le 11 décembre 1895 à Sagy Val d’Oise et décédée à Écos le 28 novembre 1946). 

Incorporé le 23 novembre 1913 et libéré le 4 septembre 1919, en 1926 est à Écos. 

*** Ravanne Achille Constant né le 16 décembre 1869, à Heubécourt, jardinier chez Payen à Grumesnil dés 

1882, incorporé le 11 novembre 1890 jusqu'au 22 août 1891, réserviste à partir du 1
er
 novembre 1893. Il se 

marie à Écos le 14 septembre 1895 à Marie Louise Élisa Petit (née le 7 mai 1874 à Écos et décédée à 

Heubécourt le 31 décembre 1900). Il se remarie à à Gasny le 15 mai 1906 à Palfray Anaïs Marie Julia (née le 

2 novembre 1874 à Bionval et décédée à Heubécourt le 9 mars 1948). Mobilisé le 9 septembre 1914, renvoyé 

le 9 octobre 1914, rappelé le 7 mars 1915 puis à partir du 15 mars 1917 détaché pour les travaux agricoles 

chez Madame Veuve L. Payen, affecté au 1
er
 bataillon d’artillerie à pied dans le GVC (Garde des Voies de 

Communication) enfin libéré le 30 novembre 1918. Il habite à Grumesnil. Il décède en 1947-48. 

*** Ravanne Toussaint Henri Louis (frère d’Achille, Constant) né le 1
er
 novembre 1876, à Heubécourt, 

incorporé le 15 novembre 1897 au 22 septembre 1900, jardinier, marié le 18 juin 1903 à Bois-Jérôme-St 

Ouen à Pourvendier Justine Constance (1880-1959) puis mobilisé du 7 août 1914 au 25 janvier 1919. 
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*** Ravanne Robert Louis Achille né le 30 juillet 1896 à Grumesnil, fils d‘Achille Constant, incorporé le 11 

novembre 1915 au 82
éme

 RI et libéré le 23 septembre 1919. «  Ravanne Robert 2éme canonnier servant intoxiqué 
par les gaz et revenu à peine guéri, toujours le premier à partir pour réparer les lignes des observatoires avancés » 

Croix de guerre avec étoile d’argent. Il se marie à Coulomb (28) le 4 mai 1920 avec Marcelle Palmyre 

Émilienne Martin, iI décède à Écos le 11 juin 1967 (ou 1987).  

*** Rougegrez Henri né à Sermiers (51) le 4 aout 1886, est incorporé le 8 octobre 1907 et démobilisé le 5 

septembre 1909. Il se marie à Gabrielle Alice Fargette le 31 octobre 1909 et divorce le 11 juillet 1918. Il est 

employé de juin 1910 à mars 1911 à la Compagnie des chemins de fers de l’état. En 1911, il habite 

Heubécourt. Il est rappelé le 1
er
 aout 1914, passe au 1

er
 R de zouaves le 1

er
 juillet 1917. Il est libéré le 2 avril 

1919. Le 11 juillet 1922, il se remarie avec Marie-Louise Joséphine Tual (née au Val Saint-Père (50) le 12 

mars 1890, divorcée le 20 avril 1921 de François Marie Ollivier, décédée en 1930). En 1924 il est ajusteur. Il 

habite rue Bonne Mare jusqu’en 1930 où il est épicier. Il décède à Pontoise le 18 janvier 1953. 

*** Sarazin Aimé Désiré né le 20 janvier 1875 à Tourny, marié à Tourny le 10 mai 1902 à Joséphine Mauger 

(1879-1968). Il arrive à Heubécourt le 6 juillet 1903.il fait partie du conseil municipal d’Heubécourt de 1908 

à 1919.  Classe 95, matricule 825, il est incorporé du 16 novembre 1896 au 20 octobre 1899, puis mobilisé le 

1
er
 août 1914 au 26 janvier 1919 au 8

éme
 régiment du génie, (soit 88 mois de service militaire et de guerre !). Il 

habite rue Cahagne. Il fait partie diu conseil municipal d’Heubécourt de 1909 à 1919. Il décède en 1932. 

 *** Silliau Abel né le 2 décembre 1884 à Lanmeur (29), charretier chez Michel, incorporé le 9 octobre 1905 au 

12 octobre 1907 au 4
éme

 Régiment de hussards, rappelé le 1
er
 aout 1914 au 9 mars 1919. Il se marie, ouvrier 

chez Blot, à Tilly le 27 juin 1908 à Marceline Maria Moulin (née à la Queue d’Haye en 6 mars 1981 et 

décédée en 1936 à Bois Jérôme Saint-Ouen). En 1911, il habite rue Chevreuse, puis en 1926 rue Darré, puis 

en 1936 à Bois Jérôme Saint Ouen. Il décède à Vernon le 10 mars 1952.   

Honneur aux femmes dans l’agriculture 

 Le 10 octobre 1917  Le conseil général de l’Eure attribue une récompense aux femmes, veuves, mères, 

filles et aux enfants orphelins de mobilisés qui ont vaillamment assumé la charge de la direction de leurs fermes 

et de l’exploitation de leurs terres en absence de leurs maris, de leurs fils, de leurs pères appelés sous les 

drapeaux. Après un minutieux examen de la situation faite par la mobilisation générale à un certain nombre de 

cultivateurs de la commune et pour répondre à la demande du préfet  une liste fut établie des personnes méritant 

de recevoir le Diplôme Départemental créé  pour être décerné à celles entre elles qui ont vaillamment assumé la 

charge de la direction de leurs fermes et de l’exploitation de leurs terres en absence de leurs maris, de leurs fils, 

de leurs  pères appelés sous les drapeaux ; 

  *7 femmes, méritantes, chef d’exploitation, reçoivent un diplôme départemental du mérite pour :  

  Mesdames Sarazin, Cahagne Adolphe, Lorne, Amette, Petit, Gavelle Albert, Dareau. 
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Façades de l’obélisque      Croix de guerre et médaille militaire. 

 

  

 

 

 

 

 

   Texte rédigé à partir des Archives départementales et la consultation de documents communaux. 
Site internet ; Mémoire des hommes. 

                                                 
1
 La Croix de guerre, constituée d’une croix pattée avec entre les branches deux épées croisées, est créée le 8 avril 1915.  

2
 Achille Barthélemy Bocage (7/10/1867-3/3/1923) instituteur à l’école unique d’Heubécourt et d’Haricourt dés 1894. Il fait 

son service militaire du 12 novembre 1888 au 20 septembre 1891. En 1891, il est capitaine au 22
éme

  RIT.  

Lors de la mobilisation générale, il est rappelé le 1
er 

Août 1914. Blessé, à Puiseux, ferme de Beauregard (62), à l’épaule 

gauche et à la hanche droite le 30 septembre 1914, il est évacué sur l’hôpital Stanislas à Paris. Après un mois de 

convalescence à Heubécourt, il repart aux combats avec le 18
ème

 RIT. Blessé aux deux jambes et à la face le 5 mars 1916 

par des éclats d’obus, il est fait chevalier de la Légion d’honneur le 30 juillet 1916. Le 31 juillet 1916, il reçoit la Croix de 

guerre avec palme.  p 6843. 
3
 Prosper Josse est député de l'Eure de 1913 à 1924 puis sénateur. 

4
 Antoine Napoléon Raphaël Baconnière de Salverte (7 Novembre 1875-31 janvier 1948), élève de Saint Cyr en 1895-97, 

capitaine de 1907 à 1918, puis chef d’escadron de 1918 à 1926, chevalier de la Légion d’honneur en avril 1918 puis 

officier en 1937 et Croix de guerre. Il se marie le 20 mars 1906 avec Yvonne Payen. Il est maire de 1934 à 1945. 
5
  En 1921, la compagnie de sapeurs pompiers d’Heubécourt a une pompe et compte 26 hommes. Georges Chédevlle en est 

le lieutenant.  
6
 Chédeville Georges Alexandre, (5 janvier 1866 - 14 septembre 1943) entrepreneur de maçonnerie jusqu’en 1940 et habite 

au 3 rue Taurin Cahagne. En 1909, avec Louis Aimé Lampériére, il construit le lavoir. Il est maire de 1923 à 1934. 
7
 Le 22 août 1914, jour le plus meurtrier de cette première guerre, à Anderlues, entre Charleroi Binche et Carnières 

(Belgique) perte de 939 français sous-officiers, caporaux et soldats tués, blessés et 3 658 allemands, le long de la Sambre. 
8
 Il est noté sur le monument « décédé au chemin des dames le 28 mai 1919 ». 

9
 Né le 6 avril 1909, il décède à Cuy (Yonne) le 30 septembre 1994. 

10
 La Légion d’honneur est créée, le 19 mai 1802, par Napoléon Bonaparte. 

11
 Rue Cahagne = rue du parc        

12
 Rue Bordel = rue Taurin Cahagne.  


